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Résumé 

 
     Cet article examine l’effet des vidéos pédagogiques sur la participation 

des élèves de CM1 en géographie, dans une perspective socioconstructiviste 

visant à concrétiser les concepts abstraits. La méthodologie mixte, associant 

observations en classe et entretiens avec des enseignants, a été déployée dans 

quatre écoles (trois urbaines, une rurale) pour recueillir des données 

qualitatives et quantitatives. Les résultats indiquent une augmentation 

significative de l’engagement des élèves, attribuée à la capacité des vidéos à 

dynamiser l’enseignement et à matérialiser les notions complexes. 

Cependant, l’étude identifie des obstacles structurels, notamment un déficit 

de formation des enseignants aux outils numériques et une pénurie de 

ressources pédagogiques adaptées. Ces constats soulignent l’importance 

d’investissements ciblés dans les technologies éducatives et d’un 

renforcement des programmes de formation continue pour les enseignants, 

afin d’optimiser l’efficacité pédagogique des supports vidéo. En dépit des 

défis logistiques et méthodologiques, l’intégration bien planifiée des vidéos 

émerge comme une stratégie prometteuse pour favoriser un apprentissage 

inclusif et interactif, à condition de pallier les lacunes en équipements et en 

compétences professionnelles. L’étude valide ainsi le potentiel des 

technologies éducatives tout en appelant à une approche systémique pour en 

maximiser les bénéfices. 
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Mots-clés : vidéo pédagogique, participation des élèves, technologies 

éducatives. 

                        

 Abstract 

 
      This article examines the effect of instructional videos on the engagement 

of fourth-grade students in geography, using a socioconstructivist 

perspective aimed at concretizing abstract concepts. A mixed methodology, 

combining classroom observations and teacher interviews, was deployed in 

four schools (three urban, one rural) to collect qualitative and quantitative 

data. The results indicate a significant increase in student engagement, 

attributed to the videos’ ability to energize teaching and materialize complex 

concepts. However, the study identifies structural barriers, including a lack 

of teacher training in digital tools and a shortage of appropriate teaching 

resources. These findings highlight the importance of targeted investments in 

educational technologies and strengthening continuing education programs 

for teachers to optimize the pedagogical effectiveness of video materials. 

Despite logistical and methodological challenges, the well-planned 

integration of videos emerges as a promising strategy for fostering inclusive 

and interactive learning, provided that gaps in equipment and professional 

skills are addressed. The study thus validates the potential of educational 

technologies while calling for a systemic approach to maximize their benefits. 

 

Keywords: instructional video, student engagement, educational 

technologies. 

 

Introduction 

 

L'éducation, reconnue comme fondement du développement 

durable par l'UNESCO (2021), fait face à des défis majeurs au 

Burkina Faso où, malgré l'implémentation de réformes 

pédagogiques innovantes comme l'ASEI/PDSI et l'API, les 

indicateurs de performance au niveau primaire révèlent des 

lacunes persistantes. Les données du MENAPLN (2023) 

montrent que seulement 58,7% des élèves atteignent le seuil de 

compétence minimale en géographie, soulignant les limites des 

approches pédagogiques conventionnelles dans la transmission 

de concepts spatiaux complexes. Cette contradiction entre les 
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ambitions éducatives et les résultats observés appelle une 

réévaluation critique des modalités d'enseignement, 

particulièrement dans un contexte marqué par des contraintes 

matérielles et infrastructurelles. 

Les recherches en sciences de l'éducation (Mayer, 2020 ; 

Fletcher et al., 2021) établissent que les supports multimédias, 

et particulièrement les vidéos pédagogiques, améliorent 

significativement la compréhension des concepts abstraits grâce 

à leur capacité à matérialiser des phénomènes éloignés dans 

l'espace et le temps. Leur potentiel est particulièrement saillant 

en géographie où la visualisation dynamique des processus 

spatiaux pourrait pallier les limitations des manuels scolaires 

traditionnels. Cependant, la littérature scientifique présente trois 

lacunes majeures concernant l'usage des vidéos éducatives en 

Afrique subsaharienne : premièrement, l'absence de données 

empiriques sur leur impact spécifique sur l'engagement des 

élèves (plutôt que sur les seuls résultats académiques) ; 

deuxièmement, le manque d'études rigoureuses évaluant leur 

efficacité dans des contextes à ressources limitées ; et 

troisièmement, l'insuffisance de recherches sur les conditions 

optimales d'intégration dans les systèmes éducatifs africains. 

Notre étude vise précisément à combler ces lacunes en 

examinant systématiquement l'effet des vidéos pédagogiques sur 

la participation active des élèves de CM1 en géographie au 

Burkina Faso. La question de recherche centrale s'articule ainsi 

: dans quelle mesure et selon quels mécanismes l'intégration 

pédagogique de vidéos influence-t-elle la qualité et l'intensité de 

la participation des élèves dans des classes de géographie, et 

quels sont les facteurs contextuels modulant cet effet ? Nous 

formulons l'hypothèse que l'usage des vidéos, lorsqu'adapté au 

contexte local, améliore significativement l'engagement des 

élèves en géographie, avec un effet différentiel selon  la qualité 

des supports visuels, la formation des enseignants à leur 

utilisation, et les caractéristiques individuelles des apprenants. 
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Cette recherche apporte une triple contribution à la littérature 

scientifique. Sur le plan théorique, elle éclaire les mécanismes 

d'apprentissage multimédia dans des contextes éducatifs 

spécifiques. Méthodologiquement, elle développe un cadre 

d'analyse original combinant mesures quantitatives de la 

participation et analyses qualitatives des processus 

d'engagement. Pratiquement, elle fournit des recommandations 

fondées sur des preuves pour l'intégration des technologies 

éducatives dans les systèmes scolaires africains, contribuant 

ainsi aux objectifs de développement durable en éducation. 

L'étude repose sur un dispositif expérimental rigoureux 

impliquant 4 classes réparties dans des zones urbaines et rurales, 

permettant une analyse comparative des effets contextuels. 

 

1. Méthodologie 

 

Dans cette section, nous détaillons d'abord la méthodologie de 

recherche, suivie du cadre d'étude, de la population cible, des 

techniques et outils de collecte des données, du protocole 

expérimental, du déroulement de la séance : « avec l’utilisation 

de la vidéo », ainsi que des outils de traitement et d’analyse des 

données recueillies. 

 

    1.1. Méthode de recherche 

La présente étude met en œuvre une stratégie méthodologique 

combinant approches quantitative et qualitative selon un design 

expérimental rigoureux, visant à établir des relations causales 

entre l'utilisation de vidéos pédagogiques et l'engagement des 

élèves en géographie. S'inspirant du modèle de convergence 

concomitante développé par Creswell et Poth (2018), cette 

démarche permet la collecte simultanée et l'intégration 

systématique de données diverses pour appréhender la 

complexité du phénomène éducatif étudié. 
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Le dispositif expérimental repose sur une comparaison contrôlée 

entre deux groupes d'élèves de CM1 : un groupe expérimental 

bénéficiant de séquences d'enseignement basées principalement 

sur des supports vidéo, et un groupe témoin suivant un 

enseignement conventionnel sans médias interactifs. Cette 

configuration permet de mesurer objectivement l'impact 

spécifique des vidéos sur différents indicateurs d'engagement, 

notamment la fréquence et la qualité des interactions en classe, 

le maintien de l'attention et la participation active aux activités 

proposées. Les données quantitatives ainsi recueillies offrent 

une évaluation fiable et reproductible des effets observables de 

cette innovation pédagogique. 

En parallèle, une investigation qualitative approfondie est menée 

auprès des enseignants à travers des entretiens semi-structurés, 

suivant les principes méthodologiques énoncés par Denzin et 

Lincoln (2017). Ces entretiens explorent les dimensions 

subjectives de l'expérience éducative, révélant les 

représentations des praticiens, leurs stratégies d'adaptation 

pédagogique et les défis concrets rencontrés dans l'intégration 

des supports vidéo. Cette approche qualitative éclaire les 

processus sous-jacents aux résultats quantitatifs et contextualise 

les variations observées entre différents environnements 

scolaires. 

La force de cette méthodologie mixte réside dans sa capacité à 

dépasser les limites intrinsèques de chaque approche prise 

isolément, conformément aux travaux de Tashakkori et Teddlie 

(2010). La triangulation des données permet non seulement de 

valider la robustesse des résultats par leur convergence, mais 

aussi d'interpréter de manière nuancée les éventuelles 

divergences entre mesures objectives et perceptions subjectives. 

Cette intégration méthodologique offre ainsi une compréhension 

multidimensionnelle des conditions d'efficacité des vidéos 

pédagogiques, combinant la rigueur des données quantifiables 

avec la richesse des perspectives qualitatives. 
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Cette approche globale répond précisément aux exigences de la 

problématique de recherche en permettant d'évaluer 

simultanément l'ampleur des effets des vidéos sur l'engagement 

des élèves et les mécanismes pédagogiques à l'œuvre, tout en 

considérant l'influence des contextes spécifiques 

d'implémentation. Elle constitue ainsi un cadre méthodologique 

particulièrement adapté pour appréhender la complexité des 

innovations éducatives dans des environnements scolaires 

diversifiés, comme c'est le cas dans le système éducatif 

burkinabé. 

 

    1.2. Le cadre d’étude. 

Cette recherche s'est déroulée dans quatre localités 

stratégiquement sélectionnées du Burkina Faso, représentatives 

des divers contextes éducatifs du pays. Dédougou (Boucle du 

Mouhoun), Kaya et Korsimoro (Centre-Nord), et Fada 

N'Gourma (Gourma) ont été choisies comme terrains d'étude 

pour leur variété en termes d'équipements technologiques et de 

caractéristiques géographiques. Ce choix méthodologique 

permet d'examiner l'intégration des vidéos pédagogiques dans 

des environnements scolaires contrastés, depuis les écoles 

urbaines relativement bien équipées jusqu'aux établissements 

ruraux confrontés à des défis infrastructurels. 

La sélection de ces sites reflète les disparités technologiques 

documentées par l'UNESCO (2017) en Afrique subsaharienne, 

où l'adoption des TIC dans l'éducation varie considérablement 

entre zones urbaines et rurales. La région de la Boucle du 

Mouhoun, bénéficiant de programmes comme "Éducation pour 

tous" (Piketty, 2019), contraste avec le Gourma où les 

limitations en connectivité et matériel technologique sont plus 

prononcées. Ces différences régionales offrent un cadre 

d'analyse précieux pour comprendre comment les inégalités 

d'accès aux technologies, telles que décrites par Kaboré (2018), 
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influencent l'efficacité des innovations pédagogiques 

numériques. 

Cette diversité géographique intentionnelle permet d'évaluer 

l'impact des vidéos éducatives non seulement dans des 

conditions idéales, mais aussi dans des contextes plus 

contraignants, représentatifs des réalités de nombreuses écoles 

burkinabé. L'étude capture ainsi toute la complexité de 

l'intégration des technologies éducatives dans un pays où les 

ressources numériques restent inégalement réparties. Cette 

approche fournit des insights précieux pour développer des 

stratégies d'implémentation adaptées aux différents profils 

d'établissements scolaires du pays, contribuant ainsi à une 

réflexion plus nuancée sur la digitalisation de l'éducation dans 

des contextes à ressources limitées. 

 

    1.3.  La population d’étude 

Cette recherche s'appuie sur une population cible diversifiée 

comprenant des élèves de CM1, leurs enseignants, ainsi que des 

directeurs d'écoles et encadreurs pédagogiques, permettant ainsi 

une analyse multidimensionnelle de l'impact des vidéos 

pédagogiques. L'échantillon principal se compose de 200 élèves 

répartis dans quatre écoles primaires sélectionnées selon un 

critère de variété géographique et socio-éducative, incluant trois 

établissements urbains et un rural. Ce choix méthodologique, 

inspiré des travaux de Kivunja (2020), vise à capturer les 

variations potentielles d'efficacité des supports vidéo selon les 

contextes éducatifs. La classe de CM1 a été spécifiquement 

ciblée en raison de son rôle charnière dans le parcours scolaire, 

marquant la transition vers le cycle d'orientation. 

La conception expérimentale a adopté une approche 

comparative rigoureuse en constituant deux groupes parallèles : 

un groupe expérimental exposé aux séquences vidéo 

pédagogiques et un groupe témoin suivant les méthodes 

traditionnelles. Cette randomisation, conforme aux principes 
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énoncés par Swan (2021), permet d'isoler l'effet spécifique de la 

variable vidéo tout en contrôlant les biais potentiels liés aux 

caractéristiques individuelles des apprenants ou aux 

particularités des établissements. 

Le volet qualitatif de l'étude s'est appuyé sur des entretiens 

approfondis avec quatre enseignants impliqués dans 

l'expérimentation, suivant la méthodologie préconisée par Pinto 

et al. (2021). Ces entretiens semi-structurés ont permis 

d'explorer finement les perceptions éducatives, les adaptations 

pédagogiques mises en œuvre et les défis rencontrés dans 

l'intégration des supports vidéo. L'étude a également intégré les 

perspectives institutionnelles par des consultations avec les 

directeurs d'écoles et encadreurs pédagogiques, offrant ainsi une 

vision systémique des conditions de mise en œuvre, 

conformément aux recommandations d'Anderson et al. (2020). 

Cette approche multiniveaux permet d'appréhender 

simultanément les dimensions micro (pratiques de classe), méso 

(organisation scolaire) et macro (politiques éducatives) de 

l'innovation pédagogique. 

La composition de l'échantillon a été soigneusement calibrée 

pour répondre aux exigences méthodologiques tout en tenant 

compte des réalités opérationnelles du terrain. La sélection des 

écoles pilotes a privilégié des établissements présentant des 

profils contrastés en termes d'infrastructures, d'équipements 

technologiques et de contexte socio-économique, permettant 

ainsi d'évaluer la transférabilité des résultats dans des conditions 

variées. Cette diversité contextuelle enrichit considérablement la 

portée des conclusions en offrant des insights sur les conditions 

optimales d'implémentation des vidéos pédagogiques dans des 

environnements éducatifs aux ressources différenciées. 

 

 

 

 



 

357 

R
E

V
U

E
  

A
R

C
H

IV
E

S
 I

N
T

E
R

N
A

T
IO

N
A

L
E

S
 –

 C
C

A
 C

O
N

G
O

  
  

  
  

V
o

l 
2

N
° 

3
 –

 J
u

il
le

t 
2

0
2

5
  

 

  1.4. Techniques et outils de collecte de données  
Dans cette étape, nous abordons d'abord les techniques de 

collecte de données, puis nous détaillons les outils de collecte de 

données utilisés dans l'étude. 

 

      1.4.1. Techniques de collecte de données 

Cette recherche adopte une approche méthodologique rigou-

reuse pour évaluer l'impact des vidéos pédagogiques sur l'enga-

gement participatif des élèves en géographie, combinant deux 

techniques complémentaires de collecte de données. L'entretien 

semi-directif, s'appuyant sur les travaux de Seidman (2020), 

constitue le premier volet de cette investigation. Cette méthode 

permet d'explorer en profondeur les représentations et pratiques 

des enseignants concernant l'intégration des supports vidéo dans 

leur enseignement. Conformément aux principes énoncés par 

Creswell et Poth (2023), le guide d'entretien a été conçu pour 

capturer simultanément les dimensions techniques (modalités 

d'utilisation) et affectives (perceptions des effets) de l'emploi des 

vidéos en classe. Les échanges ont particulièrement mis l'accent 

sur trois aspects clés : les stratégies déployées pour maintenir 

l'attention des élèves pendant les projections, les indicateurs sub-

jectifs de motivation observés par les enseignants, et les trans-

formations perçues dans les interactions pédagogiques. 

Le second volet méthodologique repose sur l'observation non 

participative, approche privilégiée pour documenter objective-

ment les comportements des élèves en situation réelle d'appren-

tissage. Comme le souligne Gold (2021), cette méthode permet 

au chercheur de recueillir des données comportementales brutes 

sans influencer les dynamiques de classe. Les observations sys-

tématiques ont ciblé spécifiquement : la durée et la qualité de 

l'attention pendant les séquences vidéo, les modalités d'interac-

tion entre pairs et avec l'enseignant, ainsi que les manifestations 

verbales et non verbales d'engagement. L'utilisation d'une grille 

d'observation standardisée a permis de quantifier ces différents 
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indicateurs tout en conservant la richesse des données contex-

tuelles. 

La combinaison de ces deux méthodes, conforme aux recom-

mandations de Flick (2020), crée une triangulation méthodolo-

gique particulièrement adaptée à la complexité du phénomène 

étudié. D'une part, les entretiens révèlent les intentions pédago-

giques et les interprétations des enseignants ; d'autre part, les ob-

servations documentent les comportements effectifs des élèves. 

Ce dialogue entre données déclaratives et données observées 

permet non seulement de mesurer l'effet global des vidéos sur la 

participation, mais surtout d'identifier les mécanismes par les-

quels ces supports multimédias influencent les apprentissages en 

contexte réel. Cette approche mixte offre ainsi une compréhen-

sion à la fois quantitative et qualitative des conditions d'effica-

cité des vidéos pédagogiques dans les classes de géographie au 

Burkina Faso, répondant précisément aux enjeux soulevés par la 

problématique de recherche. 

 

    1.4.2. Outils de collecte de données 
Pour répondre à la problématique complexe de l'impact des 

vidéos pédagogiques sur l'engagement des élèves en géographie 

au Burkina Faso, cette étude adopte une approche 

méthodologique mixte combinant deux instruments 

complémentaires. Le guide d'entretien semi-directif, élaboré 

selon les principes de Patton (2020), permet d'explorer 

systématiquement les perceptions et expériences des enseignants 

quant à l'intégration des vidéos dans leur pratique pédagogique. 

Conçu avec une structure ouverte, cet outil favorise l'expression 

des nuances tout en garantissant la comparabilité des données 

entre les différents participants. Il capture particulièrement les 

dimensions subjectives de l'utilisation des vidéos, notamment 

leurs effets perçus sur la motivation des élèves, la qualité des 

interactions en classe et la compréhension des concepts 

géographiques abstraits. 
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Parallèlement, la grille d'observation systématique (O'Leary, 

2021) offre un cadre rigoureux pour évaluer objectivement 

l'engagement des élèves lors des séances intégrant des supports 

vidéo. Cet instrument mesure divers indicateurs 

comportementaux : fréquence et pertinence des interventions 

orales, durée d'attention soutenue, qualité des interactions 

pendant les activités, ainsi que des marqueurs non verbaux 

d'intérêt ou de désengagement. L'observation directe en situation 

réelle permet de documenter précisément comment les différents 

types de vidéos influencent les dynamiques d'apprentissage et 

quels moments-clés semblent particulièrement propices à 

l'engagement actif des élèves. 

La combinaison de ces deux méthodes, conforme aux 

recommandations de Flick (2022), crée une synergie analytique 

puissante. L'articulation entre données qualitatives (recueillies 

par entretiens) et données quantitatives (issues des observations 

systématiques) permet non seulement de mesurer l'ampleur de 

l'effet des vidéos sur la participation des élèves, mais aussi d'en 

comprendre les mécanismes sous-jacents et les conditions 

contextuelles d'efficacité. Cette triangulation méthodologique 

renforce considérablement la validité interne des résultats tout 

en offrant une compréhension holistique du phénomène étudié. 

Elle permet notamment d'identifier les convergences et 

divergences entre les perceptions enseignantes et les 

comportements effectifs des élèves, éclairant ainsi les facteurs 

qui facilitent ou freinent l'intégration réussie des vidéos 

pédagogiques dans les classes de géographie au Burkina Faso. 

 

     1.5. Protocole d’expérimentation 

Dans chaque école, nous avons d’abord constitué deux groupes, 

à savoir le groupe témoin et le groupe expérimental, de manière 

aléatoire. Chaque groupe est composé de vingt-cinq (25) élèves. 

Pour débuter l’expérience, nous avons décidé de maintenir le 

groupe expérimental en classe pour une séance de géographie, 
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une discipline d’éveil, en utilisant la vidéo comme support 

pédagogique. Pendant que l’enseignant dispense le cours de 

géographie sur le thème de l’agriculture au Burkina Faso, un 

observateur, muni d’une grille d’observation, évalue la 

participation des élèves à chaque consigne posée par 

l’enseignant. L’observateur compte ainsi le nombre de mains 

levées en réponse aux questions posées par le maître ou par un 

élève durant le cours de géographie avec l’utilisation de la vidéo. 

À la fin de la séance, nous avons administré une évaluation 

portant sur le contenu du cours de géographie dispensé par 

l’enseignant. Cette évaluation vise à analyser l’effet de 

l’utilisation de la vidéo sur la compréhension des élèves. En 

comparant les résultats de cette évaluation avec ceux du groupe 

contrôle, nous espérons démontrer l’apport significatif de la 

vidéo dans l’apprentissage et la participation des élèves. 

Pour conclure cette partie de l’expérimentation, nous avons 

distribué un questionnaire direct aux élèves, en leur expliquant 

comment le remplir. Ce questionnaire a pour objectif de vérifier 

l’effet de l’utilisation de la vidéo sur leur engagement affectif et 

de tester leur attachement à la discipline grâce à l’utilisation de 

la vidéo. Une fois les questionnaires remplis, nous les avons 

collectés, et le groupe expérimental a cédé la place au groupe 

contrôle. 

Le même enseignant a ensuite dispensé le même cours de 

géographie, cette fois sans l’utilisation de la vidéo. Une 

observation a été réalisée à l’aide de la même grille 

d’observation pour évaluer la participation des élèves. La même 

évaluation a été soumise aux élèves pour mesurer leur 

compréhension. À la fin, le même questionnaire direct a été 

distribué aux élèves du groupe contrôle pour vérifier également 

leur engagement affectif. 

Dans une deuxième étape, nous avons mené des entretiens avec 

les enseignants de ces classes d’expérimentation. Ces entretiens 

visaient à recueillir leurs impressions et à approfondir notre 
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compréhension des effets de l’utilisation de la vidéo dans 

l’enseignement de la géographie. 

 

     1.6. Le déroulement de la séance : « avec l’utilisation de la 

vidéo » 

La fiche de préparation se divise en trois phases : la phase de 

présentation, la phase de développement et la phase 

d’évaluation. Lors de la phase de présentation, l’enseignant 

commence par rappeler la leçon précédente en lien avec la leçon 

du jour. Pour cette séance intitulée “L’agriculture au Burkina 

Faso : cultures vivrières et cultures de rente” dans la discipline 

de géographie, l’enseignant pose les questions suivantes pour la 

révision : “Le Burkina Faso est divisé en combien de provinces 

?”, “Qui dirige la province ?”, “Cite quelques provinces au 

Burkina Faso ?”. Après cette étape, l’enseignant passe à la 

motivation en communiquant les objectifs de la séance. 

Lors de la phase de développement, l’enseignant présente la 

situation d’apprentissage. Il s’agit de faire observer aux 

apprenants les différentes cultures et de poser des questions de 

découverte. Par exemple, le maître présente des images de repas 

et pose la question : « Qu’utilise-t-on pour préparer ce repas ? » 

Au point « Analyse / Échange, production », l’enseignant 

prévoit deux consignes. Pour la consigne n°1, il fait passer une 

capsule vidéo sur les cultures vivrières (1 min 15 s). Après avoir 

organisé la classe en quatre groupes de cinq élèves chacun, le 

maître communique la consigne et invite les élèves à exécuter 

les tâches individuellement, puis en groupe. Après avoir 

visionné la vidéo, les élèves doivent, individuellement puis en 

groupe, citer les différentes céréales qu’ils ont vues, expliquer à 

quoi servent ces céréales et comment elles s’appellent. 

Les apprenants s’exécutent individuellement puis en groupe. Un 

responsable de chaque groupe présente les résultats de leur 

échange, qui peuvent être les suivants : les cultures vivrières sont 
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des produits destinés à la consommation des populations. Ce 

sont : le mil, le maïs, le riz, l’igname, le haricot, etc. 

 

Pour la consigne n°2, toujours avec les mêmes groupes, 

l’enseignant fait passer une capsule vidéo sur les cultures de 

rente (de 1 min 16 s à 1 min 52 s). Il communique ensuite la 

consigne suivante : « Après avoir regardé la vidéo, 

individuellement puis en groupe, nommez les produits que vous 

avez observés dans la vidéo ; dites à quoi servent ces produits et 

comment les appelle-t-on ? » Les apprenants s’exécutent 

individuellement puis en groupe. Un responsable de chaque 

groupe présente les résultats de leur échange en plénière. Les 

cultures vivrières permettent de satisfaire les besoins 

alimentaires des populations et procurent des ressources 

financières. Les cultures de rente, quant à elles, sont des produits 

vendus pour être transformés dans les usines. Parmi ces produits, 

on trouve le sésame, l’arachide, la canne à sucre, le coton et le 

tabac. Les produits de rente permettent aux usines de 

fonctionner, emploient de la main-d’œuvre et rapportent de 

l’argent aux agriculteurs et aux pays. 

 

En synthèse, l’enseignant demande aux élèves de répondre aux 

questions suivantes : « Qu’est-ce qu’une culture vivrière ? », « 

Qu’est-ce qu’une culture de rente ? », « Citez deux produits de 

cultures vivrières et deux produits de cultures de rente. » Les 

bonnes réponses des apprenants sont notées au tableau comme 

résumé de la leçon. 

 

Pour la phase d’évaluation, l’enseignant demande aux 

apprenants de citer deux produits de cultures vivrières et deux 

produits de cultures de rente au Burkina Faso, d’expliquer la 

différence entre une culture vivrière et une culture de rente, et de 

donner l’importance des cultures vivrières et des cultures de 

rente. 
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    1.7. Outils de traitement et d’analyse des données collectées  

Dans cette étude, l'analyse des données a été réalisée en utilisant 

deux outils principaux : SPSS (Statistical Package for the Social 

Sciences) pour l'analyse quantitative et NVivo pour l'analyse 

qualitative Ces outils ont été utilisés pour évaluer l'effet de 

l'utilisation de la vidéo sur la participation des élèves en 

comparant les résultats des groupes expérimental et témoin Le 

groupe expérimental a utilisé la vidéo comme support 

pédagogique tandis que le groupe témoin a suivi des méthodes 

d'enseignement traditionnelles Les données ont été collectées à 

partir de deux sources principales : la grille d'observation en 

classe et le guide d'entretien destiné aux enseignants 

L'analyse quantitative a été effectuée avec SPSS, ce qui a permis 

de mesurer l'effet de la vidéo sur la participation des élèves Les 

données collectées par la grille d'observation ont été converties 

en valeurs numériques et saisies dans SPSS pour une analyse 

détaillée Cette grille a permis de recueillir des informations sur 

des indicateurs spécifiques tels que la fréquence des 

interventions orales, le niveau d'attention et l'engagement des 

élèves pendant les séances utilisant la vidéo 

L'analyse qualitative a été réalisée avec NVivo, un logiciel 

spécialisé dans le traitement des données non structurées, 

comme les réponses des entretiens avec les enseignants et les 

observations issues de la grille d'observation L'objectif était 

d'explorer les perceptions des enseignants sur l'effet de la vidéo 

sur la participation des élèves et de mieux comprendre les 

dynamiques pédagogiques observées en classe 

La combinaison de l'analyse quantitative via SPSS et de 

l'analyse qualitative via NVivo a permis une évaluation globale 

de l'effet de la vidéo sur la participation des élèves Les résultats 

observés dans la classe ont été complétés par les perceptions des 

enseignants recueillies lors des entretiens Cette approche mixte 

a permis non seulement de quantifier les effets observés mais 
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aussi d'approfondir la compréhension des facteurs contextuels 

comme les expériences subjectives des enseignants et les 

dynamiques pédagogiques spécifiques à chaque groupe 

Ainsi, en comparant les groupes expérimental et témoin, l'étude 

a permis d'identifier des différences en termes de participation 

tout en mettant en lumière les raisons sous-jacentes à ces 

différences telles que les attitudes des enseignants et les 

perceptions des élèves L'approche méthodologique mixte a ainsi 

offert une vision plus complète et nuancée de l'effet de la vidéo 

en classe, en croisant les données mesurables et les expériences 

vécues des participants 

L'utilisation combinée de SPSS et NVivo dans cette étude a 

permis de mesurer l'effet de la vidéo sur l'engagement et la 

participation des élèves tout en prenant en compte les 

perceptions des enseignants L'approche méthodologique mixte, 

alliant données quantitatives et qualitatives, a facilité 

l'intégration des informations objectives et subjectives, 

fournissant ainsi une compréhension plus approfondie des effets 

de la vidéo dans l'enseignement primaire et de ses répercussions 

sur les dynamiques de classe et la réussite des élèves 

 

2. Résultats  

 

Dans cette section, nous présentons et analysons les données 

recueillies lors des cours dans quatre écoles, en suivant les étapes 

d'analyse-échange-production, de synthèse d’application et 

d’élaboration du résumé. Ces données permettent d’évaluer la 

participation des élèves en fonction de leur groupe, qu’il soit 

témoin ou expérimental. 

Lors de la phase d'analyse-échange-production, les élèves ont 

été invités à travailler en groupe et à partager leurs travaux en 

plénière. Les résultats montrent des variations intéressantes dans 

les niveaux de participation en fonction de l’utilisation ou non 

de la vidéo comme support pédagogique. À l’école de 
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Korsimoro "A", l’utilisation des vidéos a donné un niveau de 

participation moyen, suggérant un léger meilleur engagement 

des élèves par rapport aux sessions sans vidéo. À Ountani "B" 

Fada, la participation est restée élevée avec ou sans vidéo, ce qui 

pourrait indiquer un fort engagement des élèves 

indépendamment de l'outil utilisé. À Dédougou Centre "A", 

l'utilisation de la vidéo a entraîné une augmentation significative 

du niveau de participation, mettant en lumière son rôle dans 

l'engagement des élèves. Enfin, à Kaya, la participation était 

moyenne avec la vidéo et plus faible sans, indiquant un effet 

positif des vidéos sur l'engagement des élèves. 

Dans la phase de synthèse d’application, les élèves répondent 

aux questions du maître sur des points spécifiques de la leçon. À 

Korsimoro "A", la participation est élevée avec la vidéo et 

moyenne sans elle, suggérant que les vidéos renforcent l'intérêt 

des élèves pour la leçon. À Ountani "B" Fada, les élèves sont 

très engagés avec la vidéo, mais leur participation est faible sans, 

soulignant l'importance de l’outil vidéo pour maintenir leur 

attention. À Dédougou Centre "A", la participation est moyenne 

sans vidéo mais devient élevée avec l’utilisation de cette 

dernière, montrant un effet positif des vidéos sur l'engagement 

des élèves. À Kaya, l’utilisation de vidéos a également favorisé 

une participation élevée, bien que sans vidéo, la participation 

demeure moyenne. 

Lors de la phase d’élaboration du résumé, les élèves ont montré 

des niveaux de participation variés selon l’utilisation des vidéos. 

À Korsimoro "A", la participation est restée élevée, que les 

vidéos aient été utilisées ou non, ce qui pourrait refléter un autre 

facteur déterminant comme l'engagement intrinsèque des élèves. 

À Ountani "B" Fada, la participation est faible sans vidéo, 

mettant en évidence l’importance de cet outil pour maintenir 

l’intérêt. À Dédougou Centre "A", l'utilisation de vidéos a eu un 

effet positif notable, augmentant la participation des élèves. 

Enfin, à Kaya, la participation est élevée avec vidéo et moyenne 
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sans, ce qui suggère que les vidéos jouent un rôle clé pour 

stimuler l’engagement des élèves. 

En conclusion, l’utilisation des vidéos pédagogiques semble 

améliorer la participation des élèves dans la plupart des écoles, 

bien que l'étendue de cet effet varie selon le contexte spécifique 

de chaque établissement. Les vidéos se révèlent être un outil 

efficace pour stimuler l’engagement des élèves, mais d’autres 

facteurs comme la qualité de l’enseignement et l’environnement 

scolaire jouent également un rôle crucial. 

Les enseignants soulignent l'effet important de l’utilisation des 

vidéos en classe sur la participation des élèves. Selon eux, les 

vidéos simplifient les concepts, facilitant leur compréhension et 

renforçant la confiance des élèves, ce qui les pousse à participer 

davantage aux discussions et aux activités pédagogiques. De 

plus, les vidéos suscitent l’intérêt des élèves, les motivant à 

s’engager plus activement dans l’échange d’idées et d’opinions. 

Les vidéos peuvent aussi servir de point de départ pour des 

discussions interactives. Après avoir visionné un contenu, les 

élèves sont invités à partager leurs impressions, poser des 

questions ou entamer des débats sur les idées présentées. Ce 

processus stimule leur curiosité et les pousse à réfléchir 

davantage, encourageant ainsi une participation active dans les 

activités pédagogiques. Ces échanges enrichissent l'expérience 

d’apprentissage, permettant aux élèves de développer des 

compétences en communication et en argumentation. 

L’intégration de la vidéo dans des activités interactives 

dynamise l’apprentissage, rendant les leçons plus motivantes et 

engageantes. Les élèves, grâce à une plus grande implication, 

participent activement tout en consolidant leurs connaissances. 

Un enseignant note que l’usage des vidéos génère un plus grand 

investissement de la part des élèves, qui posent des questions 

pertinentes et apportent des contributions significatives à la 

classe. La vidéo devient ainsi un catalyseur pour une 
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participation active, clarifiant les concepts et facilitant les 

moments d’échanges et de collaboration. 

L’utilisation de la vidéo favorise également la participation des 

élèves lors des discussions de groupe, en offrant un point de 

départ commun. Après avoir visionné une vidéo, les élèves sont 

invités à discuter de leurs impressions et à comparer leurs 

compréhensions du sujet, facilitant ainsi les échanges d’idées et 

la réflexion collective. Cette méthode collaborative permet à 

chaque élève de partager son point de vue et d’approfondir sa 

réflexion grâce aux perspectives des autres. 

Les vidéos, particulièrement celles traitant de sujets complexes 

ou controversés, s’avèrent efficaces pour initier des débats. Par 

exemple, une vidéo abordant une question sociale ou éthique 

peut susciter des échanges animés et stimuler une réflexion plus 

profonde. Ces débats enrichissent l’expérience d’apprentissage 

en offrant une exploration plus nuancée du sujet traité. Un 

enseignant souligne que la vidéo crée un environnement 

collaboratif où les élèves partagent leurs impressions et discutent 

des idées, favorisant ainsi un échange constructif et un 

apprentissage collectif. 

Tous les enseignants interrogés s’accordent à dire que 

l’utilisation de la vidéo incite les élèves à participer activement 

en classe, notamment en levant la main pour répondre aux 

questions. En rendant les leçons plus intéressantes et 

engageantes, les vidéos captent l’attention des élèves et les 

encouragent à participer davantage. En rendant les concepts plus 

accessibles, la vidéo aide les élèves à mieux comprendre les 

sujets et à se sentir plus confiants pour s’exprimer en classe. Ce 

processus crée une dynamique d’apprentissage interactive où les 

élèves sont plus à l’aise pour partager leurs idées. 

L’utilisation de la vidéo crée également un environnement 

collaboratif propice à l’échange d’idées entre élèves et 

enseignants. En tant qu’outil d’auto-évaluation et d’évaluation 

partagée, la vidéo incite les élèves à s’investir davantage dans 
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leur apprentissage. Un enseignant précise que l’usage de la vidéo 

transforme la dynamique de la classe en un espace collaboratif, 

où élèves et enseignants échangent des idées et des réflexions, 

encourageant ainsi une participation interactive. 

Enfin, l’effet de la vidéo dépasse la durée de la leçon. Les 

enseignants constatent que les vidéos suscitent un intérêt 

prolongé, avec des élèves continuant à réfléchir sur le contenu 

après la classe. En diversifiant les méthodes pédagogiques et en 

répondant aux styles d’apprentissage variés, les vidéos 

favorisent une participation active, non seulement durant le 

cours, mais aussi en dehors de celui-ci. Les élèves, captivés par 

le contenu, sont souvent incités à approfondir leurs 

connaissances de manière autonome. 

En conclusion, l’utilisation de la vidéo en classe a un effet 

durable sur la participation des élèves. Elle ne se limite pas à 

favoriser leur engagement pendant la leçon, mais soutient 

également une participation active et autonome après celle-ci, 

rendant l’apprentissage plus attrayant, dynamique et mieux 

adapté aux besoins des élèves. 

 

3. Discussion  

 

L’hypothèse formulée dans cette étude, selon laquelle 

l'intégration de vidéos dans les cours de géographie favorise une 

participation plus active des élèves par rapport aux méthodes 

pédagogiques traditionnelles, a été validée. Les résultats de 

l’étude montrent que l’effet des vidéos sur la participation des 

élèves varie en fonction de plusieurs facteurs contextuels, et que 

cette technologie éducative peut améliorer l’engagement des 

élèves, mais seulement lorsque certaines conditions sont réunies. 

Dans la première étape de l'analyse, les résultats ont révélé des 

différences marquées entre les écoles. À Korsimoro "A", 

l’utilisation des vidéos a conduit à un niveau de participation 

moyen, tandis que leur absence a donné lieu à une participation 
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faible. Ces résultats confirment les travaux de Tversky et 

Morrison (2021), qui suggèrent que l’utilisation de supports 

visuels, comme les vidéos, favorise la compréhension de 

concepts abstraits, en rendant l'information plus accessible. 

Cependant, à Ountani "B" Fada, la participation des élèves est 

restée élevée, indépendamment de l’utilisation des vidéos. Cela 

suggère que d'autres variables, telles que la motivation 

intrinsèque des élèves et l'environnement scolaire, jouent 

également un rôle déterminant dans la participation. Bétrancourt 

(2021) note que la motivation et la dynamique scolaire locale 

peuvent moduler l'efficacité des outils pédagogiques 

multimodaux comme les vidéos. À Dédougou Centre "A", 

l'introduction des vidéos a amélioré de manière significative la 

participation des élèves, faisant passer le niveau de participation 

de "moyen" à "élevé". Cela souligne l'importance d'un cadre 

d'enseignement adéquat pour maximiser l’effet des vidéos. 

Lors de la deuxième étape, les résultats ont renforcé cette 

tendance, notamment à Korsimoro "A", où la participation a été 

particulièrement élevée lors de l’utilisation des vidéos. 

Toutefois, à Ountani "B" Fada, où la participation était déjà 

élevée, l’utilisation des vidéos n’a pas entraîné de changements 

notables. Ce phénomène peut être expliqué par la présence 

d'autres facteurs, comme la qualité de l'enseignement ou 

l’environnement de classe, qui influencent directement la 

participation des élèves. L’introduction des vidéos à Dédougou 

Centre "A" a conduit à une nette amélioration de la participation, 

confirmant ainsi que les vidéos peuvent être un levier puissant 

pour stimuler l’engagement des élèves lorsque les conditions 

pédagogiques sont favorables. 

Lors de la troisième étape, l'élaboration du résumé, les résultats 

ont confirmé une tendance générale : les vidéos ont contribué à 

renforcer la participation des élèves, mais cet effet reste modulé 

par des facteurs contextuels. Les variations observées entre les 

écoles montrent que l’effet des vidéos est loin d’être uniforme et 
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dépend largement de l’environnement scolaire, de la culture 

locale et de la motivation des élèves. 

Ces résultats confirment les travaux de Vygotsky (1978) et de 

Jonassen (2000), qui soulignent que l’apprentissage est 

influencé par les interactions sociales et les contextes culturels 

dans lesquels il se déroule. Dans ce sens, les vidéos, en tant 

qu’outil multimodal, facilitent l’échange d’idées entre élèves et 

enseignants, renforçant ainsi la participation active et la 

compréhension des concepts. L’approche socioconstructiviste 

met en évidence l’importance de l’interaction dans 

l’apprentissage, et la vidéo peut jouer un rôle central dans ce 

processus en stimulant la collaboration et la discussion autour 

des contenus pédagogiques. 

Cependant, les résultats suggèrent également que la motivation 

intrinsèque des élèves joue un rôle crucial. Un élève 

intrinsèquement motivé pourra participer activement aux 

activités, même sans vidéos. De plus, les différences culturelles 

et la structure des écoles peuvent effeter la manière dont les 

vidéos sont intégrées et perçues. Les écoles où l’intégration des 

vidéos s’accompagne d’une approche pédagogique 

collaborative semblent obtenir de meilleurs résultats. Fosnot 

(2005) soutient que la participation des élèves est favorisée dans 

des environnements où l’apprentissage est axé sur l’interaction 

et la construction collective du savoir. Il est donc essentiel 

d’adopter des stratégies pédagogiques qui favorisent 

l’apprentissage collaboratif et qui tiennent compte de la diversité 

des élèves et de leurs besoins spécifiques. 

En conclusion, cette étude confirme que l'intégration des vidéos 

dans les pratiques pédagogiques peut améliorer la participation 

des élèves, mais l’effet de cette technologie éducative dépend 

largement du contexte éducatif. Les résultats mettent en lumière 

l’importance de prendre en compte des facteurs contextuels, tels 

que l’environnement scolaire, la motivation des élèves et les 

pratiques pédagogiques, pour maximiser l’effet des vidéos. 
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L’adoption de stratégies pédagogiques personnalisées, qui 

tiennent compte des besoins des élèves, de la culture scolaire 

locale et des autres variables influençant l’engagement des 

élèves, est donc essentielle pour exploiter pleinement le 

potentiel des vidéos. Cette étude recommande également de 

renforcer la formation des enseignants pour mieux intégrer les 

vidéos dans un cadre pédagogique interactif et collaboratif, afin 

d’en optimiser les effets sur la participation et la réussite 

scolaire. 

 

Conclusion  
 

Cette étude visait à évaluer l'impact des vidéos pédagogiques sur 

la participation des élèves du primaire au Burkina Faso, avec un 

focus spécifique sur l'enseignement de la géographie en classe 

de CM1. La méthodologie employée, combinant approches 

quantitative et qualitative, a permis une analyse approfondie des 

effets de ce support didactique. D'une part, des grilles d'observa-

tion systématiques ont mesuré objectivement l'engagement des 

élèves, tandis que des entretiens semi-directifs avec les ensei-

gnants ont recueilli des données subjectives sur les perceptions 

de cette innovation pédagogique. Cette triangulation méthodo-

logique a offert une compréhension multidimensionnelle du 

phénomène étudié. 

Les résultats mettent en évidence une amélioration significative 

de la participation active des élèves lorsque des vidéos pédago-

giques sont intégrées au processus d'apprentissage. Cette aug-

mentation de l'engagement s'explique principalement par la na-

ture visuelle et interactive du support, qui favorise à la fois l'at-

tention soutenue et une meilleure assimilation des concepts géo-

graphiques. Toutefois, l'étude révèle également des contraintes 

majeures à l'adoption généralisée de cette méthode, notamment 

des limitations infrastructurelles concernant l'accès à l'électri-
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cité, aux équipements technologiques adéquats et à une connec-

tivité internet fiable. Ces obstacles matériels soulignent la néces-

sité d'adapter les solutions aux réalités contextuelles du Burkina 

Faso. 

Pour maximiser le potentiel éducatif des vidéos pédagogiques, 

plusieurs axes d'intervention apparaissent prioritaires. Le déve-

loppement d'infrastructures énergétiques durables, l'améliora-

tion des équipements numériques dans les écoles et le renforce-

ment des compétences pédagogiques des enseignants constituent 

des conditions sine qua non à la réussite de cette innovation. La 

création de contenus éducatifs contextualisés, alignés sur le cur-

riculum national et adaptés au milieu local, représente un autre 

facteur clé de succès. Ces mesures doivent s'inscrire dans un 

cadre politique clair, soutenu par des partenariats stratégiques 

entre acteurs publics, privés et internationaux. 

La portée sociale de cette recherche est double. D'une part, elle 

démontre le potentiel transformateur des technologies éduca-

tives pour améliorer la qualité des apprentissages dans des con-

textes aux ressources limitées. D'autre part, elle identifie des le-

viers d'action concrets pour les décideurs politiques et les prati-

ciens de l'éducation. Les implications pratiques de cette étude 

s'étendent au-delà du cadre strict de la géographie en CM1, of-

frant des pistes transférables à d'autres disciplines et niveaux 

scolaires. Les perspectives de recherche futures pourraient utile-

ment explorer l'application de cette méthodologie dans des en-

vironnements ruraux particulièrement défavorisés, ainsi que 

l'impact à moyen terme sur les résultats scolaires. Cette étude 

contribue ainsi à la réflexion sur les stratégies d'innovation pé-

dagogique dans les systèmes éducatifs en développement, tout 

en proposant des solutions réalistes pour réduire les inégalités 

d'accès à une éducation de qualité. 
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